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DÉDICACE 

L'Institut Historique Polonais de Rome dédie ce volume à la mé-
moire de Sigismond-Auguste, roi de Pologne, grand-duc de Lituanie. Ce 
n'est point l'anniversaire de sa naissance (1520) ni celle de son décès 
(1572). C'est le quatrième centenaire de la grande oeuvre de sa vie: la 
République des Deux Nations formée à la diète de Lublin en 1569. 

Sigismond-Auguste, arrière-petit-fils de Ladisias I I Jagellon, était de 
souche lituanienne, né d'une mère italienne. Mais dans la liste de ses 
seize trisaïeuls (où deux noms se répètent) parmi les quatorze person-
nages, nous ne comptons que deux Lituaniens; il y a deux Ruthènes, 
quatre Allemands, six Italiens, un Espagnol, une Française, tous empe-
reurs, rois et princes. Il appartenait donc à ce groupe d'élite régnante, 
qui avait les traits caractéristiques d'une classe supérieure à celle des 
seigneurs. 

Il avait deux ans, quand on le proclama grand-duc de Lituanie et 
il en avait sept, lorsqu'il fut couronné roi de Pologne. Le règne de son 
père devait durer jusqu'à 1548. 

Il avait été élevé par ce père et surtout par sa mère Bona Sforza 
de Milan, dans l'entourage italien des dames de sa cour. 

On reprochait plus tard à ses parents de lui avoir donné une édu-
cation féminine; il n'avait pas été suffisamment instruit dans l'art militaire, 
bien qu'un des plus glorieux capitaines du siècle, Jean Tarnowski, était 
le grand chef des armées de son père; le « jeune roi » était très doué 
de nature; il acquit la connaissance parfaite des langues, de l'italien 
et surtout du latin; le style de ses lettres polonaises est à la hauteur 
de son temps, qui est le « siècle d'or » de la littérature nationale. 

Il était adonné à la chasse, à l'équitation, il prenait volontiers part 
aux tournois. Beau, élancé, élégant, il eut toute sa vie — excepté les 
brèves années de son second mariage — des aventures galantes; marié 
d'abord à Elisabeth d'Autriche, fille de Ferdinand Ier, précocement décé-
dée, il fit une mésalliance romantique avec Barbara Radziwiłł; après 
sa mort, éperdument et longtemps il la pleura; il se remaria avec Ca-
therine, la soeur de sa première femme, qu'il renvoya après peu de temps 
en Autriche. Il n'eut jamais d'enfant; et cette stérilité était un drame 
pour lui, pour ses pays, pour la Chrétienté. 

Son caractère était complexe. On lui reprochait parfois le manque 
de volonté et d'élan; ses ministres lui en voulaient pour la lenteur de 
ses décisions. « Dojutrek », « procrastinator ille », disaient-ils, quand le 
roi renvoyait les affaires « à demain ». Il savait attendre et il savait se 
taire; mais une fois prises, ses décisions restaient fermes. Il savait 
imposer sa volonté; deux fois il avait pris le commandement de 
grandes entreprises militaires, qui finirent sans combat; mais chaque 
fois il sut en tirer des profits importants; il devançait ainsi de plusieurs 
siècles la doctrine de Clausewitz, en faisant de la guerre un moyen 
politique. 
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Clément de nature, comme tous les Jagellons, il ne fut obligé que 
dans de rares occasions à châtier ses sujets. Souverain des Polonais, des 
Lituaniens, des Ruthènes et d'autres il fut également libéral envers eux 
tous et envers toutes les langues de ses peuples. Il avait hérité la piété 
de son père. Malgré ses amitiés parmi les protestants, il fut toujours 
fidèle à l'Église. Ainsi, il résista à la grave tentation de prendre un di-
vorce non catholique (v. ci-dessous, HALECKI. Vidée Jagellonienne d'Hedvi-
ge d'Anjou à Sigismond-Auguste); il s'opposa à ce qu'un concile provin-
cial, que les protestants espéraient changer en un conciliabule anti-ro-
main, fût célébré sans le consentement de Paul IV; ayant le droit de 
choisir les évêques, il ne nommait que des candidats fidèles et dignes, 
lorsque dans les autres pays les apostasies des évêques étaient très 
fréquentes: parmi tous ceux très nombreux, nommés par Sigismond-Au-
guste, il n'y eut qu'un seul apostat. Sigismond-Auguste fu t le premier 
parmi tous les monarques chrétiens à accepter, en 1564, les décrets du 
concile de Trente en leur totalité. Il ne fut pourtant pas en parfait accord 
avec la curie romaine. Les nonces (Lippomano, Commendone) voulaient 
que le roi obligeât tous ses sujets à devenir catholiques — tandis que 
celui-ci déclarait en pleine diète (1562): « j e ne suis pas roi de vos con-
sciences »; il nommait des non-catholiques aux plus hautes charges laïques. 
Cette tolérance lui venait aussi de ses ancêtres. Les Jagellons dans leur 
lutte contre Moscou ne pouvaient point se passer de leurs nombreux 
sujets, coreligionnaires de l'ennemi qui, malgré le schisme, étaient 
d'une fidélité à toute épreuve, et adversaires implacables des tsars. Force 
était aux Jagellons de tolérer leurs convictions religieuses. Et on ne pou-
vait exclure de cette tolérance les autres non-catholiques. « Les États de 
Sigismond-Auguste sont le paradis des juifs et des héretiques » — disait-
on, et c'était vrai. La tolérance préparait le succès de la diète de 1569. 

Cette tolérance resta un des fondements de la politique polonaise. 
Elle devenait loi (1573: «personne ne sera porsuivi pour sa religion») 
et contribua largement au retour des protestants et des orthodoxes sé-
parés (Union de Brest, 1595) à l'Église Universelle. 

Rappelons-nous ce qu'était le monde, dans lequel a vécu et régné 
Sigismond-Auguste. 

Il était né au château de Cracovie; en cette même année Charles 
Quint était élu à Aix empereur d'Occident, Cortes faisait la conquête 
du Mexique, Léon X lançait l'excommunication contre Luther, mourait 
Raphaël, Soliman le Magnifique devenait sultan, François Ier et Henri VIII 
se rencontraient au Camp du Drap d'Or, Gustave Vasa rentrait du Dane-
mark pour rompre l'Union de Calmar, Ivan IV le Terrible avait dix ans. 

La péninsule du grand continent asiatique, qui porte le nom de l'Eu-
rope, avec au centre le golfe profond de la mer Baltique, portait depuis 
le Moyen Age aussi le nom de la Chrétienté. La Chrétienté, dans 
ce sens géographique, avait, après la chute de l 'Empire d'Orient, des 
bornes assez marquées. Nous hésitons à les appeler « frontières » pour 
réserver ce nom aux limites légitimes entre les États. Les bornes entre 
la Chrétienté et le monde extérieur étaient plutôt une ligne de combat. 
Elle n'avait pas la stabilité d'une vraie frontière. A l'est de cette ligne 
s'étendaient les puissances des sultans, des khans, des tsars. La ligne 
était presque continuellement dans le feu des batailles, interrompues 
par des périodes de trêves plutôt que de paix. Cette ligne commençait 
aux rives du Portugal, elle passait à travers la Méditerranée et la pénin-
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suie Balcanique, elle arrivait au bord de la mer Noire, elle se prolon-
geait ensuite à travers les steppes entre les bassins du Dnieper et du 
Volga, jusqu'au golfe de Finlande et plus loin vers le Nord, jusqu'au 
Varanger fiord dans la mer Arctique. Ce front du côté chrétien était 
défendu par le Portugal, l'Espagne avec les royaumes de Naples et de 
Sicile, l 'Empire, la Hongrie, la Pologne, la Lituanie, la Livonie et la 
Suède. 

Le mot de Chrétienté, à côté de son sens géographique, avait encore 
un sens juridique. Dans la science du droit, la Chrétienté était une insti-
tution. Elle était un organisme international. Ses origines dataient des 
Croisades. Sa constitution ne fut jamais écrite, comme c'est le cas de 
presque toutes les constitutions médiévales. On l'appelait aussi Répu-
blique Chrétienne, nous dirions peut-être aujourd'hui « Commonwealth ». 
Elle était composée de différents États. Elle leur donnait le droit à la 
défense commune contre les ennemis communs et elle leur imposait le 
devoir de solidarité dans cette défense. — Il y avait toujours au sein 
de la Chrétienté des rebelles et des traîtres. Pourtant, aussi longtemps 
qu'avait duré le danger des l'Islam, la Chrétienté, en tant qu'un droit 
reconnu, quoique souvent violé, a existé jusqu'au XVIIIe siècle. 

C'est au sein de la Chrétienté que s'est formé un ensemble de va-
leurs immatérielles, transmises de génération en génération : c'est la 
civilisation méditerranée; celle-ci était devenue européenne, plus tard 
atlantique; de nos jours elle tend à devenir civilisation universelle. C'est 
l'héritage des grands peuples du monde ancien. — Cette civilisation hé-
rite des Juifs les fondements de sa religion. Malgré des épisodes locaux 
de schisme et d'hérésie, la Chrétienté, au début du XVIe siècle, jouissait 
de l'unité religieuse. Les États qui la composaient appartenaient à l'Église 
Universelle. Ils avaient aussi en commun l'héritage de la science et de 
l 'art des Grecs; l'usage du latin était commun dans toutes les écoles 
et dans toutes les universités; ce latinisme facilitait la formation d'une 
communauté des idées et contribuait à former la classe internationale 
des clercs, au moyen de l'échange des professeurs et des étudiants. La 
Chrétienté avait accepté sinon les Pandectes, au moins les principes fon-
damentaux du droit romain, de la « science de l'équitable et du juste », 
de l'autonomie de l'individu, de la famille, de la communauté religieuse 
vis-à-vis de l'État. — Cet ensemble de l'héritage des Juifs, des Grecs, des 
Romains fut fondu en une seule civilisation — qui en sa splendeur, en 
sa vitalité, en son aptitude à un progrès continuel et jamais interrompu 
dans tous les domaines, s'est montrée infiniment supérieure à toutes 
les autres civilisations connues. La Chrétienté avait pour objet principal 
la défense de cette civilisation — malgré que ce but n'eut jamais été 
expressément formulé. (Ce n'est qu'au XXe siècle, au temps de la première 
guerre mondiale, que la « défense de la civilisation » commença à être 
souvent invoquée). 

La Chrétienté dans sa fonction d'unir les États devançait de plu-
sieurs siècles les organisations qui naquirent de nos temps après les 
guerres mondiales : « La Société des Nations » et « l'Organisation des Na-
tions Unies ». 

Afin d'éviter tout malentendu, soulignons encore, que la Chrétienté 
dans son sens géographique et juridique ne doit point être confondue 
avec la Christianisme, qui est la religion de ses peuples. 

U n'y a aucun doute sur le fait que l'Islam entier était en dehors 
de la Chrétienté. Quant à la Moscovie, son absence de cette organisation 



internationale mérite d'être rappelée. Il sera donc utile d'exposer ici, 
ne fût-ce que dans un raccourci extrêmement abrégé, les circonstances 
à cause desquelles les terres du bassin du Volga, qui devinrent l 'Empire 
des tsars, se sont aussi trouvées en dehors de la Chrétienté. Cela advint, 
malgré que la religion chrétienne y était établie. Elle était celle de ses 
princes. Ceux-ci, descendant de différentes branches de la maison de 
Rurik, ont d'abord régné dans le bassin du Dniéper. C'est de là qu'ils 
apportèrent au Volga leur religion orthodoxe, relevant de Byzance, qui 
avait sa metropolie à Kiev. Cette ville, avec tout le bassin du Dniéper, 
fut envahie par les Tatars (XIIIe siècle) et reprise ensuite par les Litua-
niens (XIVe siècle). La Lituanie entrait au sein de la Chrétienté en 1385-6. 
Les terres qu'elle avait libérées des Tatars, entre elles celles du bassin 
du Dniéper, la suivirent. Par contre, celles du bassin du Volga, avec leurs 
princes Rurikides chrétiens, restèrent sous le joug mongol, qui les dé-
tachaient de la Chrétienté. Le schisme d'Orient les séparait de l'Église 
Universelle; les Tatars leur ont empêché toute communauté avec l'Occi-
dent, surtout dans le domaine des sciences, des lettres, des arts; l'alphabet 
différent du latin, l'ignorance presque totale de la langue latine, l'absence 
des universités approfondissaient cette scission. Les Mongols placèrent 
au-dessus du droit leur système des « oukazes ». Les « oukazes » étaient 
des ordonnances arbitraires du khan, sans rapport avec aucun droit, sans 
relation au bien commun, souvent non promulgées et même secrètes, 
rétroactives, ne créant pour aucun des sujets aucun droit subjectif. Ce 
système de domination fût conservé par les tsars, même après qu'ils 
eussent vaincu les Tatars. Les sujets du tsar devenaient ainsi, au sens 
du droit romain, « mancipia (esclaves) quorum nullum est ius ». L'auto-
cratie empruntée de Byzance, où elle était un droit du prince de faire 
des lois « selon son plaisir », subit à Moscou une profonde métamorpho-
se, quand le tsar s'arrogea le pouvoir illimité d'émaner des « oukazes ». 
L'autocratie byzantine était une institution de droit, celle de Moscou, 
« samodierjavie », n'était qu'une situation de fait. C'est pourquoi on ne 
doit pas confondre ces deux notions très différentes. Cela creusait un 
abîme entre les terres du Volga et celles du Dniéper et de toute l'Europe. 
Enfin, après les tentatives faites à Florence en 1349, les princes de Moscou 
devinrent non seulement séparés, mais absolument intolérants envers 
l'Eglise Universelle. Et c'est ainsi que la Moscovie, hostile à l'Eglise 
Catholique, étrangère à la science et l 'art de l'Europe, opposée aux prin-
cipes mêmes du droit romain, se détacha complètement de la Chrétienté. 
En plus, héritant de l'expansionisme mongol elle devint l'ennemie de tous 
ses voisins. 

Ce fut surtout contre l'expansion tsariste que Sigismond-Auguste 
eut à défendre la Lituanie, la Pologne et toute la Chrétienté. 

Les actes de Sigismond-Auguste dépendaient, en grande partie, de 
ce qui se passait chez son ennemi. Pour faire les grandes réformes, il 
fallait avoir les mains libres, la paix du côté de Moscou. 

Les historiens des tsars fixent pour l'an 1480 la date, où Ivan III, 
grand-père d'Ivan IV, aurait secoué le joug des Tatars; s'il l'a secoué, il 
ne s'en est pourtant pas définitivement libéré; la Grande Horde, qui do-
minait le bassin du Volga, se décomposait: de ses débris se formaient 
les Hordes d'Astrakhan, dont le khan s'appelait tsar, et celle de Kazan; 
il restait aussi la Horde de Crimée; les terres des princes de Moscou 
sentaient bien leur poids encore sous le règne d'Ivan IV. Celui-ci, à l'âge 
de 22 ans, mena des expéditions fortunées, devint-lui-même khan de Ka-
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PAUL Ermite, saint, 26. 
PAULINS, 2 6 , 5 4 . 
PAULUZZI H a m i l k a r , 107, 58 A, 70. 
PERM, 5 6 . 
PERSIGNY, d e , 8 A . 
PESTH, 5 0 . 
PÉTERSBOURG, v . S t . Pé tersbourg . 
PETITE-RUSSIE, 7 . 
PHILASITE, M g r . 120. 
PLCZAWSKI, 102 . 
PIERRE e t PAUL, S t s . , 102. 
PIŁSUDSKI Z y g m u n t , 50. 
PIOTRKÓW, 7 . 
PIOTROWICZ L e o k a d i a , 58 A. 
PIOTROWSKI F e l i k s , 128. 
PISARSKI, V. S t a n i e w i c z . 
PLATER, familie, 102. 
PLATER Emeryk Stefan Leonard, 129. 
PLATER H e n r y k , 52-3, 65. 
PLATER Józefa Barbara, 102. 
PLATER Leon Joachim Błażej, 102. 
PLATER M i c h a l i n a , 128. 
PLATER S t e f a n , 129. 
PLATER Stefania Joanna, 102. 
PLATONOV Valerian Platonovié, 25, 26, 50. 
PIESCHEN, 8 4 . 
PŁOCK, 7 9 , 122 , 128. 
PODLACHIE, 7 . 
PODOLIE, 6 , 7 , 10 , 13 , 19 , 7 1 , 8 1 , 8 2 , 8 5 , 87-

9 0 , 93 -5 , 102 , 105 , 120 , 125 , 131 , 133-4 . 
PODWARY, 102 . 
POHREBYSZCZE, 102 . 
POHULANKA, 3 8 . 
POLANGEN, 9 2 , 102 , 107 . 
POŁOCK, 7 6 , 102 . 
POLTAVA, 8 1 , 118 . 
PONIEWIEŻ, 128 . 
POPIELANY, 128 . 
POPOVAJA BALKA, 100. 
POPOV, 100 . 
PORTE, V. Turqu ie . 
POSEN, POSNANIE, 4 , 5 , 52 , 5 3 A , 6 7 , 71 , 79 , 80 , 

8 4 , 9 2 , 102-3 , 106 , 115 , 121 . 
POTOCKA Alexandra , 1, 7, 10, 58, 58 A. 
POTOCKI, 125 . 
POTOCKI Augus te , 1, 7. 
POWĄZKI, 8 , 2 8 , 4 6 , 5 0 , 58 A . 
PRAGA, faubourg de Varsovie, 10, 50, 56. 
PRAGUE, 9 . 
PRUSSE, Prussien, 4-6, 8 A, 10, 28, 63, 66, 67, 

7 9 , 8 0 , 8 4 , 9 2 , 99 , 106 , 121 , 123 , 128 , 130 , 
132 . 

PRUSSE ORIENTALE, 102 , 130. 
PUŁAWY, 4 , 12 , 2 8 . 
PRZYŁUSKI Leon , 52. 
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R 

RADMYSL, 133 . 
RADOM, 12, 19, 128 . 
RADZIWIŁŁ, 130 . 
RAKOWSKI, 6 7 . 
RAMOTOWSKI Konstanty, « Wawer », 102. 
RAWICZ Józe f , 74. 
RECHOWA, 102 . 
RÉCOLLETS, 19. 
REMBOWSKI, 102 . 
RIGA, 10 , 7 6 , 9 5 , 9 7 , 107 , 109 , 114 , 124 . 
ROBAK Wacław (Ibiański), 102. 
ROGOJSKI, 102 . 
ROGÓW, 102 . 
ROMAGNES, 1. 
ROME, Romaine, 1, 5-7, 10-1, 44, 47, 53 A, 

6 7 , 128 . 
ROMER S e w e r y n , 102, 116. 
ROSENTHAL, négoc iant , 83. 
ROSIENNE, 116 . 
ROSMANITH, 2 8 . 
ROSZYŃSKA Mar ianna , 58 A. 
ROZGO, 102 . 
RÓŻYCKI E d m u n d , 102. 
RÜGEN, 108 . 
RUSIECKI, M . d e , 116 . 
RUSSEL, lord, 101. 
RUSSIE, Russes, passim. 
RUSSIE BLANCHE, 1 0 2 , 128 . 
RUSSO-GREC, saint synode, 50. 
RUTHÉNIE, 116 , 125 . 
RUTKOWSKA M a t y l d a , 58 A. 
RUTKOWSKA Zof ia , 58 A. 
RYLL L u d w i k , 65, 69. 
RYTNICA, 128 . 
RZESZOLAWSKI, 12. 
RZEWACKI, 4 3 . 
RZEWUSKI P a w e ł , 53 A. 
RZOŃCA J a n , 6 6 , 6 8 - 9 . 

S 

SAINT-ROBERT C h a r l e s , d e , 7 7 - 8 , 8 1 - 2 , 8 5 , 8 7 - 9 1 , 
94 , 96 , 100 -1 , 105 , 110 , 1 1 3 , 118 , 125 -6 , 131 . 

SAMOGITIE, 102 , 128 . 
SAMSOUN, 101 . 
SANDOMIERZ, 102 . 
SARDAIGNE, 9 1 . 
SAVOIE, 3 . 
SAXE, 11 . 
SAXE, jardin de, 28-9, 68. 
SAXE-WEYMAR, d u c d e , 8 A . 
SÖERBATOV, 9 3 . 
SCHAMSCHOFF, 102 . 
SCHMALENINGKEN , 9 2 . 
SCHWERIN, 5 . 
SEBASTOPOL, 5 8 A , 7 1 , 9 1 , 1 1 0 , 113 , 125 . 
SÉGUR-DUPEYRON Pierre , de , 1-63. 
SÉGUR, madame de, 32. 
SEJNY, Seyny, 128. 
SEMPOLNO, 102 . 
SERPOUKOFF, 127 . 
SERVIE, 101 . 
SEYNY, V. S e j n y . 

SIBÉRIE, 10, 4 9 , 5 1 , 5 4 , 5 9 , 7 4 , 1 0 2 , 109 , 116 , 
1 2 8 , 1 3 1 , 133 . 

SICILIENS, 6 , 7 1 . 
SIEMIASZKO, 102 . 
SIEMIASZKO, M m e , 102 . 
SIEMIATYCZE, 128 . 
SIERADZ, 122 . 
SIERAKOWSKA, c o m t e s s e , 128. 
SIERAKOWSKI D o ł ę g a , 102. 
SIGISMOND-AUGUSTE roi d e P o l o g n e , 128. 
SILÉSIE, 4 , 5 3 A , 8 4 . 
SIMMONS John Linton Arabin, 1, 8 A. 
SKIRMUNT, V. K o r e w a . 
SLAVE, Slavon, 91, 119. 
SŁUPCE, 9 2 . 
SŁUPSKI, 1 0 2 . 
SMOLEŃSK, 9 3 , 102 . 
SNIPIS , 3 8 . 
SOBAŃSKI, c o m t e , 6. 
SOCHACZEW, 102 . 
SOPHIANOS Petr Christoforoviô, 2, 44. 
STADION P h i l i p p e , 7. 
STAHR, colonel, 103. 
STANIEWICZ Jan, « P i sarsk i », 128. 
STANISLAS, sa in t 38, 58. 
STANTON E d w a r d , 10 A, 25, 38, 66, 74. 
STARGARD, 108 . 
STARENKEVIÖ, 5 4 . 
STARZEŃSKI W i k t o r , 102. 
ST.-BARTHÉLÉMY, 8 1 . 
STETTIN, 9 8 - 9 , 1 0 2 - 4 , 1 0 6 , 121 -2 . 
S T . PÉTERSBOURG, 2 , 4 , 6 , 7 , 8 A , 10 -3 , 2 3 , 2 5 - 6 , 

2 9 , 3 4 , 4 4 , 5 0 , 5 2 , 5 3 A, 5 4 , 5 8 A, 5 9 , 7 4 , 
7 7 - 9 , 8 1 , 8 6 - 9 1 , 9 3 , 9 5 - 6 , 101 -2 , 107 , 1 1 0 - 3 , 
115 , 120 , 1 2 7 - 3 1 , 133 . 

STRAGISZKI, 102 . 
STRALSUND, 103 . 
STRASBOURG, 8 0 . 
STRASZEWICZ, 1 0 2 . 
STROGONOV, 125 . 
STUTTGART, 8 1 . 

SUCHOZANET Nikołaj Onufrieviè, 26, 28-9, 33-6, 
3 8 , 4 3 - 4 , 4 6 , 6 1 . 

SUÈDE, Suédois, 86, 95, 114. 
SUPRAŚL, 4 9 . 
SUVOROV Aleksandr Aleksandr o vie, prince, 10. 
SUWAŁKI, 9 2 , 1 2 8 . 
SUZIN P a w e ł , 102. 
SWIDA, 128 . 
święTORZECKi Bolesław, 102. 
SWINEMÜNDE, 103 . 
SYRIE, 7 . 
SZAWARSKA J o a n n a , 58 A. 
SZAWLE, 129 . 
SZUMLAŃSKI S t a n i s ł a w , 102. 
SZYLOKTY, 128 . 
SZYMAŃSKI B e n i a m i n , 7. 

T 

TAGANROG, 8 9 . 
TALLEYRAND, b a r o n de , 129. 
TALLEYRAND-PÉRIGORD Charles Angélique, baron 

de, 74. 
TAŃSKI, M . d e , 116 . 
TAUROGGEN, 9 2 , 109 . 
TÇGOBORSKI Ju l iusz , 68. 
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TELEKY, comte, 11. 
TERLECKA, 102 . 
TEUTONIQUES, cheval iers , 95. 
THEREMIN, M . , 10 . 
THORN, 4 , 7 9 , 8 0 , 1 2 3 , 132 . 
THORN, navire, 83-4. 
THOUVENEL, 1 - 7 0 , 7 5 . 
TIFLIS, 101 . 
TILSIT, 9 2 . 
TIMOFEEV, gén. russe , 102. 
TISCHKEWICZ, V. T y s z k i e w i c z . 
TOBOLSK, 5 6 . 
TOLL Nikołaj Karlovic, 102. 
TOLSTOJ Aleksej Petroviö, 2. 
TOLSTOJ, comte, 58 A. 
TOMASZÓW, 128 . 
TORUŃ, v. Thorn. 
TREPOV Fedor Fedoroviò, 12, 74. 
TRINITAIRES, 102 . 
TROKI, 1 1 6 , 128 . 
TSCHERNIKOFF, V. ò e r n i g o v . 
TUKAŁŁO, 102 . 
TULCZYN, 7 1 . 
TURQUIE, Turcs, 6, 7, 22, 91. 
TYSZKIEWICZ, 107 . 

U 

UKRAINE, 6 , 7 , 13 , 9 5 . 

V 

VALACHIE, 13. 
VALBEZEN, 6 6 - 7 4 . 
VARSOVIE, Varsov iens , 1-74, 76-7, 79, 81, 83-4, 

8 6 , 8 9 , 9 4 , 1 0 2 - 3 , 107 , 1 1 1 , 1 1 5 , 120 , 1 2 3 , 
131 . 

VERHATORIA, 128 . 
VERA KONSTANTINOVNA, g r a n d e - d u c h e s s e , 13 . 
VEYRINE, 9 0 . 
VIATKA, 5 6 . 
VICTOR, saint, 7, 10. 
VIENNE, 5 , 8 A , 2 8 , 4 4 , 7 4 , 8 9 , 116 , 128 . 
VILNA, 6 , 9 , 2 4 , 3 8 , 7 6 , 9 5 , 102 , 1 0 7 , 109 , 1 1 1 , 

116 , 1 2 4 , 128 , 129 , 134 . 
VINNITZA, 9 3 . 
VISTOUCH, V. W y s ł o u c h . 
VISTULE, 4 , 13 , 2 8 , 5 0 , 8 3 , 9 2 . 
VITEBSK, V. W i t e b s k . 
VOLGA, 110 . 
VOLHYNIE, 4 , 6 , 7 , 13, 19 , 7 1 , 8 1 , 8 2 , 8 5 , 8 7 , 

88 , 9 0 , 9 3 - 5 , 102 , 105 , 120 , 131 , 133 -4 . 

W 

WACŁAW, WINGISLAS, g r a n d d u c , 64 . 
WALEWSKI K o n r a d , 13. 
WALISZEWSKA, 7 4 . 
WARINDORFF, 4 . 
WASZKOWSKA, 74 . 
WAWER, V. R a m o t o w s k i . 
WĘGLEŃSKI, 7 4 . 
WERCHOLEWSKA, 9 0 . 
WERDEN Karl Wilhelm Friedrich August Leo-

pold, 79, 80, 92. 
WERZOZKI, 129 . 
WHITE W i l l i a m , 1, 33, 73, 74. 
WIELICZKO, 128 . 
WIELOPOLSKI A l e k s a n d e r , 25 , 2 8 , 2 9 , 3 4 , 4 3 , 

44, 46, 53 A, 59, 60, 61, 65-9, 108. 
WIELOPOLSKI J ó z e f , 6 6 , 6 9 . 
WIELOPOLSKI Z y g m u n t , 68. 
WIERZCHOWI SKA, 102 . 
WILANÓW, 1. 
WILEJKA, 102 . 
WIŁKOMIERZ, 128-9. 
WILNO, V. V i l n a . 
WINNICA, V. V inn i t za . 
WIRBALLEN, 129 . 
WISŁOUCH, V. W y s ł o u c h . 
WITEBSK, 102 , 116 , 128 , 134 . 
WITTMAN, 4 3 . 
WŁADYKI, 102 . 
WOIDA, 6 8 . 
WOJEWÓDZKI, 102 . 
WOJSŁAWICE, 128 . 
WOLHYNIE, V. V o l h y n i e . 
WOŁŁOWICZ M i c h a ł , 128 , 
WOŁŁOWICZ W i t o l d , 128 . 
WOŁONCZEWSKI M a c i e j , 128 . 
WORNIE, 116 . 
WORONIECKI A d a m , 8 . 
WRESCHEN, 9 2 . 
WROCŁAW, V. B r e s l a u . 
WYSŁOUCH F e l i k s , 102 , 128 . 
WYSOCKI J ó z e f , 102 . 
WYSOKI D w ó r , 102 . 
WYSZYŃSKI, 7 4 . 
WYSZYŃSKI J ó z e f , 4 3 , 7 4 . 

Z 

ZABŁONOWSKI, V. J a b ł o n o w s k i . 
ZAMOYSKA Róża (née Potocka), 71. 
ZAMOYSKI, Andrzej , 1, 7, 8, 10 A, 20, 25, 28, 

53 A, 68, 70-1. 
ZAMOYSKI, pa la i s , 20. 
ZARZECKA, 1 0 2 . 
ZAŚCIANKI, 128 . 
ZASŁAW, 9 3 . 
ŻERANICE, 128 . 
ZLANKIEWICZ, 102 . 
ŻUKOWSKI W . , 102 . 
Z YGMONTOWSKI , 1 2 8 . 
ŻYTOM IERCE, 102 . 
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